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DOCUMENT EXPLICATIF : Projet éolien d’Inuvik 

En quoi le projet éolien d’Inuvik est-il important pour l’avenir énergétique des 

Territoires du Nord-Ouest? 

Le gouvernement des Territoires du Nord-Ouest (GTNO) a pour priorité l’utilisation accrue 

des sources d’énergies alternatives et renouvelables. L’un des six objectifs stratégiques de 

la Stratégie énergétique 2030 – l’approche du GTNO pour mobiliser des énergies sûres, 

abordables et durables – est de diminuer de 25 % les émissions de GES provenant de la 

production d’électricité dans les collectivités alimentées au diesel, soit 18 kilotonnes, 

d’ici 2030. 

En compensant près de trois millions de litres de diesel par année à Inuvik – la plus grande 

collectivité hors réseau des Territoires du Nord-Ouest (TNO) – ainsi qu’en réduisant la 

consommation de diesel de 30 % et les émissions de GES de 6 000 tonnes annuellement, ce 

projet donnera un sérieux élan aux TNO dans l’atteinte de leur objectif de diminuer de 

25 % les émissions de GES provenant de la production d’électricité. Le territoire s’est aussi 

engagé à réduire ses émissions de GES de 30 % d’ici 2030 par rapport aux niveaux de 2005, 

conformément au Cadre stratégique sur le changement climatique. Les réductions des 

émissions résultant du lancement du projet éolien d’Inuvik aideront les TNO à atteindre cet 

objectif. 

Par quel processus réglementaire le projet est-il passé avant d’être approuvé? 

L’Office gwich’in des terres et des eaux a délivré un permis d’aménagement du territoire et 

un permis d’utilisation de l’eau de type « B » pour le projet le 27 novembre 2020, donnant 

ainsi le feu vert au projet. L’Office, établi en vertu de l’Entente sur la revendication 

territoriale globale des Gwich’in, a pour mission de mettre en place un système intégré et 

coordonné de gestion du territoire et des eaux pour la vallée du Mackenzie. 

Quel est l’emplacement du projet éolien d’Inuvik? 

Le projet est situé dans la région désignée des Gwich’in, plus précisément à High Point, à 

12 kilomètres à l’est d’Inuvik. Les études de surveillance des vents ont confirmé la qualité 

de la ressource à cet endroit, les vents atteignant une vitesse moyenne d’environ six mètres 

par seconde, ce qui est suffisant pour un projet éolien. Le site est à cinq kilomètres de la 

route Dempster et à dix kilomètres d’un raccordement à des lignes de transport d’énergie 

existantes, ce qui facilite l’accès au terrain et limite les coûts de construction. 

Quelle quantité de diesel sera remplacée par le projet éolien d’Inuvik? 
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Inuvik produit actuellement son électricité grâce à un mélange de diesel et de gaz naturel : 

chaque année, environ cinq millions de litres de diesel sont consommés. Le projet éolien 

permettra de compenser approximativement trois millions de litres de diesel par année. 

Quel montant le GTNO et le gouvernement fédéral ont-ils engagé dans le projet? 

Le GTNO a obtenu un financement allant jusqu’à 40 millions de dollars pour le projet, avec 
une répartition des fonds à 75 % pour le fédéral et 25 % pour le territoire. Le 
gouvernement du Canada s’est engagé à verser 30 millions de dollars, et le GTNO, 
10 millions de dollars. Le projet a été le premier aux TNO à être approuvé par le 
programme Investir dans le Canada d’Infrastructure Canada. 
 

Pourrait-on construire plus d’éoliennes sur le site dans le futur? 

Le site de High Point est suffisamment grand pour y construire plus d’éoliennes. La turbine 

du projet éolien d’Inuvik fournira 3,5 mégawatts d’énergie, ce qui couvre la majorité des 

besoins d’électricité en période de pointe dans cette ville. 

Pourquoi construire un système de stockage par batterie? 

L’énergie éolienne est intermittente : l’électricité qui provient de la production éolienne 

fluctue en fonction du vent. Le système de stockage par batterie va stocker le surplus 

d’énergie générée par les éoliennes, puis va la redistribuer dans le réseau lorsque 

l’éolienne ne produira pas assez d’énergie pour satisfaire à la demande. Ainsi, ce système 

est un moyen d’équilibrer les besoins de la collectivité avec les différentes sources 

d’énergie pour garantir une distribution énergétique fiable. Le diesel et le gaz naturel 

liquéfié demeureront des sources essentielles dans la production d’énergie à Inuvik. 

Combien de temps faudra-t-il pour la construction du projet éolien d’Inuvik, et 

quand sera-t-il terminé? 

La construction du projet devrait durer un an, et devrait s’achever avant l’hiver 2023. 

Qui sera responsable d’exploiter et d’entretenir les infrastructures? 

NT Energy, une société sœur de la Société d’énergie des Territoires du Nord-Ouest 

(SETNO), exécute le projet durant les travaux de construction. Une fois que le projet sera 

opérationnel, les actifs et les activités de gestion seront transférés à la SETNO. 

Est-ce que le projet va créer des emplois et des occasions d’affaires? 

Les travaux sous contrat lors de la phase de construction pourraient avoir des retombées 

importantes pour les entreprises et bénéficiaires gwich’in et la région de Beaufort-Delta. Le 

contrat pour la construction d’une route d’accès de six kilomètres a été attribué par 
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NT Energy à Northland Builders, une entreprise gwich’in, à la suite d’un appel d’offres. Ces 

travaux devraient être achevés d’ici la fin du printemps 2022. 

Des documents d’appel d’offres ont également été soumis pour d’autres aspects du projet, 

comme les travaux d’entrepreneur général, la ligne de distribution électrique et la 

fondation de la turbine. 

Est-ce que le GTNO envisage de construire des projets éoliens dans d’autres 

collectivités des Territoires du Nord-Ouest? 

Le GTNO souhaite toujours aller de l’avant avec les projets de surveillance des vents et les 

projets éoliens aux TNO, et va continuer à les soutenir conjointement avec les 

administrations communautaires, les gouvernements et organisations autochtones et le 

gouvernement fédéral. À ce jour, des projets de surveillance des vents ont été menés dans 

15 collectivités ténoises. 

Depuis 2005, le GTNO a octroyé plus de 1 million de dollars à l’Institut de recherche Aurora 

à Inuvik pour financer la recherche sur les vents aux TNO. Ce montant inclut le financement 

reçu récemment pour l’achat d’un appareil de détection et de télémétrie par ondes 

lumineuses (LIDAR) servant à évaluer les ressources éoliennes. L’appareil se sert de lasers 

pour mesurer la vitesse du vent à partir du sol afin que nous puissions mieux étudier la 

faisabilité d’un projet éolien dans diverses collectivités. L’énergie éolienne et les autres 

sources d’énergies renouvelables sont une priorité dans les collectivités desservies par une 

centrale thermique et celles qui dépendent des combustibles fossiles pour la production 

d’électricité. 

 


